




LES SYSTÈMES D’INFORMATION GÉOGRAPHIQUE   N° 52  33

L’exemple du quartier de gare d’Ermont-Eaubonne (95)
© L’INSTITUT PARIS REGION

Les 5 familles de couples gare/quartier de gare issues de la méthodologie node-place
© L’INSTITUT PARIS REGION

Couples gare/quartier de gare équilibrés Couples gare/quartier de gare déséquilibrés
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AGENCE D’URBANISME DE L’ARTOIS �AULA

Construire un tableau de bord

 Objectif du projet/étude 
L’agence d’urbanisme de l’Artois a pour 
objectif d’observer le territoire sous diffé-
rentes thématiques, que ce soit sous l’angle 
démographique, de la mobilité, du foncier, de 
la santé ou autres thématiques. Le tableau de 
bord permet à l’agence de publier annuelle-
ment des chiffres-clés sur son territoire 
d’intervention.

 Partenariat 
Les données mises à jour annuellement sont 
produites pour les EPCI et partenaires de 
l’agence afin que ceux-ci aient accès facile-
ment et rapidement à des indicateurs socio-
démographiques de leur territoire.

 Échelle de travail 
Les données sont publiées à différentes 
échelles :
•	 communes,
•	 EPCI,
•	 SCoT,
•	 pôles regroupant plusieurs EPCI,
•	 département du Pas-de-Calais,
•	 Région Hauts-de-France,
•	 France métropolitaine.
Seules les données communales sont pré-
sentées sur les cartes interactives.

 Données mobilisées 
Les données mobilisées sont essentiellement 
celles des grands fournisseurs de données :
•	 Insee,
•	 DDTM Pas-de-Calais,
•	 DREAL Hauts-de-France,
•	 IGN,
•	 plateforme régionale (Géo2france).
Certaines données créées par l’agence sont 
aussi utilisées ainsi que les données de cer-
tains bailleurs sociaux.

 Méthodologie 
Les données brutes du recensement sont récu-
pérées annuellement sur le site de l’Insee afin 
d’être mises en forme et intégrées dans la base 
de données de l’agence. Ces données servent 
ensuite à la création des vues matérialisées qui 
seront le support de tous les chiffres présentés 
sur le tableau de bord en ligne. 
L’architecture est construite de bout-en-
bout par l’informaticien qui se sert de tables 
créées dans la base de données spécifique-
ment pour répondre aux besoins de l’archi-
tecture du tableau de bord. 
Les chiffres-clés, tableaux, cartes et gra-
phiques sont ensuite réalisés via divers 
outils libres (QGIS, Lizmap…) en s’appuyant 
sur la base de données de l’agence. 

 Profil de l’équipe 
•	 Un chargé d’étude observatoire (pilote du 
projet),
•	 Un informaticien,
•	 Trois géomaticiens/cartographes,
•	 Un administrateur de données.

 Compétences du géomaticien  
 mises en œuvre 

 Spécificité du projet/résultat 
L’outil a été produit par l’informaticien de 
l’agence tout en s’appuyant sur des logiciels 
libres pour la partie cartographie interactive 
et pour les graphiques. Les données sont 
consultables en ligne avec la possibilité de 
les télécharger au format Excel mais aussi 
d’imprimer la carte.

Exemple de catographie :  
taille des ménages sur  
le Pôle métropolitain de l’Artois  
en 2018
© AULA

Choix du territoire 
sur le site
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AGENCE D’URBANISME DE LA RÉGION STÉPHANOISE �EPURES

e-observ’ : une application cartographique ouverte à tous

 Objectif du projet 
Epures anime des dispositifs d’observation 
du territoire dans les domaines de la démo-
graphie, de l’habitat, de l’économie, des 
déplacements, de l’environnement, du fon-
cier et du développement social. E-observ’, 
accessible librement sur le site de l’Agence 
sur tout support, diffuse les principaux indi-
cateurs construits dans le cadre de ces 
démarches partenariales.

 Partenariat 
Le partenariat mêle les financeurs de l’Agence 
qui soutiennent les dispositifs d’observation 
et les partenaires professionnels réunis 
autour des questions thématiques mises en 
débat par l’agence. L’information relative à ce 
nouvel outil a été largement diffusé dans les 
instances de pilotage de l’agence comme 
dans les groupes de suivi des observatoires.

 Échelle de travail 
Les indicateurs statistiques sont présentés 
aux niveaux communal, des EPCI et des 
SCoTs. Ils cohabitent avec des données de 
périmètres (tels que les multiples zonages de 
protection en matière d’environnement).

 Données mobilisées 
Très classiquement, les données sources 
émanent des grands fournisseurs de don-
nées territoriales : Insee , IGN, différents ser-
vices de l’État, mais aussi de données 
recueillies et construites par l’agence.

 Méthodologie 
L’applicatif cartographique fait directement 
appel à la base de données d’Epures qui 
concentre toutes les données thématiques 
utilisées pour la conduite des études. Cette 
disposition garantit la synchronisation entre 
le fond de données en vigueur et les indica-
teurs accessibles aux visiteurs du site. Par 
ailleurs, pour les partenaires les plus aguer-
ris, les bases de l’agence sont accessibles 
par flux sur demande.

 Profil de l’équipe 
Le projet est piloté par le responsable de la 
mission Observation de l’agence (qui est 
également le directeur adjoint) et mis en 
œuvre par le garant des données d’obser-
vation (un chargé d’études déplacement 
également responsable informatique) qui 
sollicite les pilotes d’observatoires et réfé-

rents de données thématiques. Tous ces 
intervenants ont un profil varié, entre thé-
maticiens et géomaticiens. C’est donc une 
équipe composite qui mène à bien ce 
projet.

 Compétences du géomaticien  
 mises en œuvre 

 Spécificité du projet/résultat 
e-observ’ offre la possibilité de cartogra-
phier sur toute la région Auvergne-Rhône-
Alpes des indicateurs décrivant le territoire. 
Les tables de données sont téléchargeables 
et les cartes imprimables.

 Parole d’acteur 
LUDOVIC MEYER, DIRECTEUR 

ADJOINT DE L’AGENCE

Face aux exigences de plus en plus 
fortes en matière d’accès immédiat aux 
données du territoire, Epures ouvre l’accès 
à ses bases de données. E-observ’, acces-
sible aux partenaires de l’agence comme 
au grand public, constitue l’un des vec-
teurs de diffusion de la connaissance du 
territoire construite au sein des observa-
toires thématiques. »

Visualisation de données sur le périmètre de la métropole stéphanoise
© EPURES
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AGENCE D’URBANISME DE CAEN NORMANDIE MÉTROPOLE �AUCAME

Créer une application des zones d’activités économiques

 Objectif du projet 
L’Observatoire économique de l’Aucame pro-
duit un outil de diffusion de l’information éco-
nomique sur les zones d’activités du terri-
toire. Ce dernier permet, à partir d’une 
application web, de connaître les établisse-
ments présents dans les zones d’activités 
économiques (ZAE) ainsi que de caractériser 
le foncier à vocation économique. Cette appli-
cation est actualisée tous les ans grâce aux 
retours des EPCI du territoire et aux bases de 
données des partenaires de l’agence.

 Partenariat 
La dimension partenariale pour cet outil est 
indispensable. Ainsi, l’observatoire des ZAE 
compte une dizaine de partenaire : Insee , 
URSSAF, MSA, CCI Caen Normandie, CCI 
Normandie, Caen Normandie Développe-
ment, EPCI membres de l’agence, SCoT 
Caen-Métropole, SCoT du Bessin.

 Échelle de travail 
Cet observatoire se concentre sur les 140 
zones d’activités situées sur le territoire du 
pôle métropolitain ainsi que le SCoT Bessin, 
soit neuf EPCI et environ 455 000 habitants.

 Données mobilisées 
Pour constituer la base sur les ZAE, l’Au-
came a compilé différentes données, sur les 
établissements économiques, issues de dif-
férentes bases de données (SIRENE, 
ACOSS, MSA, CCI…). 
Le foncier est issu du cadastre de l’année n-1.

 Méthodologie 
L’application se compose de trois niveaux 
d’informations.

Le périmètre des ZAE
Sites que l’on peut qualifier de monofonc-
tionnels car essentiellement dédiés à de 
l’activité économique, ils sont délimités à 
partir des documents d’urbanisme ou des 
périmètres opérationnels retenus pour 
l’aménagement de ZAC ou de lotissements. 
C’est ce niveau d’information qui permet de 
localiser le regroupement d’activités et 
d’agréger les données économiques et de 
disponibilité foncière sur un périmètre pré-
cis. Les périmètres des ZAE sont renseignés 
en amont par l’Aucame à partir des fichiers 
récupérés auprès des services de dévelop-

pement économique des territoires en ques-
tion sur la base du parcellaire cadastral.

Le foncier
Le foncier est extrait du dernier plan cadastral 
de la DGFIP téléchargé à l’année n-1. Chaque 
parcelle est identifiée sur le terrain selon son 
statut d’occupation en trois classes : 
•	 parcelle occupée : parcelle occupée par 
un local d’activité ;
•	 parcelle sans usage apparent : parcelle 
qui apparaît comme potentiellement dispo-
nible pour une implantation à vocation éco-
nomique. Elle peut être aménagée ou en 
friche et ne doit pas être occupée ;
•	 autre : cette dernière catégorie permet de 
ranger les autres observations qui ne cor-
respondent pas à la sémantique précé-
dente. On y retrouve les parcelles dédiées à 
la voirie, aux parkings publics sur une seule 
entité parcellaire, aux bassins de rétention 
ou encore aux espaces publics.

Les locaux d’activités
En amont de ce travail, l’Aucame prépare la 
géolocalisation des établissements au sein 
des périmètres des ZAE à recenser à partir des 
données de l’agence. La géolocalisation auto-
matique à partir des adresses renseignées est 
complétée par une vérification via StreetView 
sur le bâtiment en question. Une fois ce travail 
effectué, une vérification sur le terrain de ces 
informations est réalisée. Un point correspond 
à un local, il peut donc y avoir plusieurs points 
sur un même bâtiment, ce qui est notamment 
le cas pour les bâtiments tertiaires ou pour les 
pépinières d’entreprises. 
Il existe trois types de locaux d’activités : 
•	 le local occupé correspond à un établis-
sement avec les informations de notre base 
de données. Dans un souci de secret statis-
tique, seule une tranche d’effectif apparaît 
sur l’application. Lorsque l’établissement 
n’apparait pas dans les fichiers SIRENE, 
nous ne diffusons pas les informations. Ces 
dernières sont tout de même agrégées à 
l’échelle de la zone d’activités ;
•	 le local inoccupé correspond à un local 
vide, qu’il soit en vente ou en location, carac-
térisé à partir de la visite de terrain ;
•	 le local en friche correspond à un bâti-
ment repéré comme dans un état « obso-
lète » sur le terrain et qui n’accueille pas 
d’établissement. Ces informations sont 

ensuite validées par les EPCI du territoire.

 Profil de l’équipe 
•	 Le projet est piloté et exploité par le 
chargé d’étude économie. 
•	 La partie technique est réalisée par un 
géomaticien pour la constitution de la base 
et la mise à jour de l’observatoire.

 Compétences du géomaticien  
 mises en œuvre 

 Spécificité du projet/résultat 
Outre une meilleure connaissance du tissu 
économique et de l’occupation du sol au sein 
de ces entités, l’observatoire économique, 
observatoire pérenne, identifie également le 
potentiel foncier des ZAE existantes. 
Grâce à un travail interne et une mise à jour 
validée par les collectivités, ce dispositif 
permet de suivre dans le temps les muta-
tions au sein de ces périmètres. Il permet 
également de mesurer régulièrement les 
dynamiques propres à chaque ZAE. 

 Parole d’acteur 
SYLVAIN POTIER, �CHARGÉ 

DU DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE 

DE BAYEUX INTERCOM 

L’observatoire des zones d’activités 
économiques de l’Aucame est désormais à 
la disposition des services de Bayeux 
Intercom. Grâce à cet outil, nous allons 
pouvoir observer plus finement les zones 
d’activités et les entreprises du territoire, 
et ainsi anticiper leur évolution. Le public 
pourra consulter cet observatoire grâce 
sur le site www.bayeux-intercom.fr. Cela 
peut être intéressant pour un porteur de 
projets qui pourra vérifier la présence de 
fournisseurs à proximité par exemple. 
Cette démarche va aussi dans le sens de 
l’open data qui vise à mettre à disposition 
du public le maximum d’information sur 
son environnement. »
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La zone d’activités

•	 Identification de la ZA

•	 Ventilation du foncier

•	 Effectifs
© AUCAME

Le foncier

•	 Identification parcellaire

•	 Statut de la parcelle

•	 …
© AUCAME

Les entreprises

•	 Statut du local

•	 Identification entreprise

•	 Secteur d’activité

•	 Effectifs 

•	 …
© AUCAME

Object’Ifs Sud, une zone d’activité récente au sud 
de Caen. L’application permet de suivre l’évolution 
de cette zone en plein développement
© AUCAME
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